
PRIER ? à la lumière pascale  
 
 
En ce temps difficile de confinement pour la 
plupart d’entre nous, le temps libéré et aussi 
l’anxiété, peut-être, nous tournent vers la 
prière ; nous nous invitons à prier les uns 
pour les autres. Qu’en est-il exactement ? 
 
Je ne prie pas pour que le Seigneur arrête l’épidémie. Ce n’est pas de son 
ressort.  Amour, il n’intervient pas de l’extérieur, avec sa baguette magique, 
sur le déroulement des événements, à notre place. 
  
Par contre je crois que, Amour, Il nous est présent dans tout ce que nous 
vivons. Aujourd’hui, dans tout événement Il nous offre son Alliance d’Amour 
pour inventer avec Lui, en toutes circonstances, un chemin de Vie sur les 
pas du Christ. 
 
Alors je prie pour que dans cette épreuve de pandémie je sache (nous 
sachions) inventer, au cas par cas, sur les pas du Christ et avec lui, des 
chemins de vie et non de mort : solidarité, respect de chacun, souci du bien 
commun, recherche de la paix, pardon. : les béatitudes quoi…...quitte à y 
laisser de moi-même. L’Esprit nous est donné pour nous entraîner à aimer 
ainsi à la manière du Christ ; autrement dit accueillir et construire le monde 
renouvelé du matin de Pâque.  
 
Alors j’essaye de prendre le temps de communier, devant Dieu, aux 
souffrances notamment des plus fragiles, autour de moi et plus largement : 
Christ aujourd’hui défiguré (je crois à la communion des saints). Et dans le 
même temps je rends grâce pour toutes les merveilles de l’Esprit vécues 
dans le sens de la vie. : la résurrection aujourd’hui ; transfiguration à l’œuvre. 
Je les recueille comme un don et une offrande de moi-même. Dans le signe 
de l’eucharistie (le sommet de la prière) Christ la prend dans sa propre 
offrande, Lui le premier à être passé avec toute son humanité dans la Vie 
même de Dieu. Il nous entraîne avec Lui. C’est déjà là et à venir. Ainsi la 
prière est action et mission. Un combat, dit St Paul, mais dans la confiance : 
« Rien ne pourra nous séparer de Lui ». 
 
         Charles Perron 


